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Qu’elle qu’ait été la méthode de sélection, un chaman n’est reconnu comme tel qu’après avoir reçu une double 
instruction : 1) d’ordre extatique (rêves, transes, etc.) et 2) d’ordre traditionnel (techniques chamaniques, noms et 
fonctions des esprits, mythologie et généalogie du clan, langage secret, etc.). (...) Parfois, l’initiation est publique 
et constitue en elle-même un rituel autonome. P29 (56) 
 
Il n’est en aucun cas, question d’hallucinations anarchiques et d’une affabulation strictement individuelle : ces 
hallucinations et cette affabulation suivent des modèles traditionnels cohérents, bien articulés et d’un contenu 
théorique étonnamment riche. P29 (56) 
 
Ce n’est pas le point de départ pour l’obtention de tels pouvoirs (hérédité, octroi par les esprits, quête volontaire) 
qui joue le rôle important mais bien la technique, transmise à travers l’initiation. P29 (56) 
 
Les principales voies de recrutement des chamans sont : 1) la transmission héréditaire de la profession 
chamanique et 2) la vocation spontanée (l’ « appel » ou l’ « élection »). On rencontre aussi le cas d’individus 
devenus chamans par leur propre volonté (comme, par ex., chez les Altaïques) ou par la volonté du clan 
(Tongouses par ex.) p28 (56) 
 
Vers l’approche de la maturité, le candidat commence à avoir des visions, chante pendant son sommeil… p30 
(56) 
 
Fréquence des phénomènes morbides qui accompagnent la manifestation spontanée de la vocation chamanique. 
P34 (56) 
 
Comme le malade, l’homme religieux est projeté à un niveau vital qui lui relève les données fondamentales de 
l’existence humaine, c'est à dire la solitude, la précarité, l’hostilité du monde environnant. P39 (56) 
 
L’initiation du malade correspond à une guérison. (...) il est toujours question d’une maîtrise, d’un équilibre 
réalisés par l’exercice même du chamanisme. Ce n’est pas au fait qu’il soit sujet aux attaques d’épilepsie que le 
chaman esquimau ou indonésien, par exemple, doit sa force et son prestige, c’est au fait qu’il puisse maîtriser 
cette épilepsie. P40 (56) 
 
Car s’ils se sont guéris eux-mêmes et savent guérir les autres, c’est entre autres, parce qu’ils connaissent le 
mécanisme – ou mieux encore la théorie – de la maladie. P43 (56) 
 
[Contenu des expériences extatiques initiales] comporte presque toujours un ou plusieurs des thèmes suivants : 
morcellement du corps suivi d’un renouvellement des organes intérieurs et des viscères ; ascension au Ciel et 
dialogue avec les dieux ou les esprits ; descente aux Enfers et entretien avec les esprits et les âmes des chamans 
morts ; révélations diverses d’ordre religieux et chamanique (secrets du métier).p45 (56) 
 
mort rituelle suivie d’une résurrection et d’un plénitude mystique. P48 (56) 
 
[Chaque élément du récit initiatique est cohérent et s’encadre dans u système symbolique ou rituel bien connu 
par la culture de la tribu.]  
 
partout, nous retrouvons la volonté de dépasser la condition profane, individuelle et d’atteindre à une perspective 
trans-temporelle ; qu’il s’agisse d’une réimmersion dans la vie originaire afin d’obtenir un renouvellement 
spirituelle tout son être ou (...) d’une délivrance de l’illusion charnelle, le résultat est le même : retrouver en 
quelque sorte la source même de la vie spirituelle, qui est tout à la fois « vérité « et « vie ». p67 (56) 
 
mort et résurrection du candidat : Tous ces rituels et toutes ces épreuves ont pour but de faire oublier la vie 
passée. (souvent qd rentre au village, fait comme si il avait perdu la mémoire, réapprend à marcher, manger, 
s’habiller…) p68 (56) les néophytes Apprennent un langage nouveau, et portent souvent un nom nouveau… on 
les regarde comme des revenants.  
 



C’est uniquement cette mort et cette résurrection qui consacrent un chaman. L’instruction par les esprits et les 
vieux chamans complète, par la suite, cette première consécration. P76 (56) 
 
« épouses célestes » (...) l’aident soit dans son instruction, soit dans son expérience extatique (...) accompagnées 
d’émotions sexuelles, amour mystique, esprit protecteur p80 (56) 
 
une fois consacré par cette première possession [rêves, extase, maladie, rencontre fortuite avec un être semi-
divin, âme d’un ancêtre, d’un animal, suite à un événement extraordinaire, familiarité entre le futur chaman et 
l’ »esprit » qui a décidé sa carrière] et par l’initiation qui s’en suit, le chaman devient un réceptacle susceptible 
d’être intégré indéfiniment par d’autres esprits aussi ; mais ces derniers sont toujours des âmes de chamans morts 
ou d’autres « esprits » qui ont servis des anciens chamans. P81 (56) 
 
l’âme du chaman mort le prépare à des révélations ultérieures et sert le futur chaman de moyen pour rentrer en 
communication avec les êtres divins ou semi-divins, ou lui permettent d’approcher des réalité semi-sensibles, des 
réalités sacrées accessibles seulement aux défunts. P83 (56) 
 
Il semble bien que la principale fonction des morts dans l’octroi des pouvoirs chamaniques est moins de prendre 
« possession » du sujet que d’aider celui-ci à se transformer en « mort » : en un mot, de l’aider à devenir lui aussi 
« esprit ». p83 (56) 
 
L’extase n’est que l’expérience concrète de la mort rituelle ou, en d’autres termes, du dépassement de la 
condition humaine profane. Et comme nous le verrons, le chaman est capable d’obtenir cette mort par toutes 
sortes de moyens, des narcotiques et du tambour à la « possession » par des esprits. P90 (56) 
 
Apprentissage des langues secrètes pour communiquer avec les esprits et les esprits-animaux. Cette langue 
secrète, il l’apprend soit d’un maître, soit par ses propres moyens, c'est à dire directement des esprits. P91 (56) 
  
Pendant la période d’initiation, le néophyte est tenu d’apprendre à imiter la voix des animaux. (...) équivaut 
partout dans le monde à connaître les secrets de la Nature et, partant de là, à être capable de prophétiser. (...) 
équivaut à communiquer avec l’au-delà et avec les Cieux. (...) c’est encore un signe que le chaman peut circuler 
librement entre les trois zones cosmiques : Enfer, Terre, Ciel, ce qui revient à dire qu’il peut pénétrer 
impunément là où seuls les morts ou les dieux ont accès. (...) Le chaman abolit la condition humaine actuelle et 
retrouve, provisoirement, la situation initiale [paradis primitif, paix avec nature…] P92 (56) 
 
 
 
 


